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DE LA SCIENCE AFFECTIVE 

 

Tous ceux qui vous parleront de la « force », de la « puissance », des « pouvoirs » du CERVEAU ; tous ceux qui 
voient dans le cerveau un organe à « booster », à stimuler dans l’effort, même à doper ; tous ceux qui croient 
au cerveau culturel, au cerveau qui pense, tous les neurologues et les psychiatres SE TROMPENT et vous 
induisent en erreur. 
 

          
 

Le cerveau, un « serveur », est seulement responsable de l’affichage conscient sur un écran à pixels. 
 

 
 

D’où DÉMÉNAGEMENT des  fonctions d’intelligence, de mémoire, de jugement, de volonté, de désir, de 
pardon. 
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La médecine, vieille dame drapée dans sa gloire, va faire le deuil du cerveau tout-puissant. La seule 
performance des neurones n’est pas négligeable ; c’est l’affichage CONSCIENT par RÉFLEXION de l’inconscient 
(ou une partie de l’inconscient) sur un écran. Les cellules pyramidales très cristallines, imprégnées d’or, 
d’argent, et de métaux précieux pour fabriquer l’IMAGE, ont inventé depuis longtemps les écrans à plasma, à 
cristaux liquides, à pixels. 
 

Cette hypothèse ne va pas plaire aux Académiciens mais va traîner les petits jeunes, les super jeunes et les 
super doués vers de nouvelles découvertes. Ils seront là pour dénoncer le scandale si les universitaires refusent 
l’innovation comme on rejette une bricole. 

                     
 

Pour l’INCONSCIENT, la relève de Freud arrive, le meilleur est à venir ; un trésor national vivant, un coup de 
cœur, quelle fraîcheur ! 
 

      
 

Ce polar du réel annonce la fin tragique du cerveau multicartes, malgré la toute-puissance des experts qui ne 
rigolent pas avec les traditions, avec les conventions !  
Les réflexions neuronales font passer l’inconscient aux images CONSCIENTES. 
 

             
 

Aujourd’hui pour la première fois la donne est complètement différente. Les psys vont couiner, chipoter 
malgré eux. Le cerveau porte-drapeau de la recherche sera déchu de ses fonctions. Laissez-vous surprendre 
par cette décroissance neuronale. 
 

Le PROTÉION s’impose au sprint avec des prodiges d’audace, la science affective chasse le classique, elle est 
la nouvelle mascotte de la médecine. La cellule est larguée, la cellule est anti-information. 
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Découvrez le PROTÉION PLASMATIQUE, organe de l’affectif inconscient, et le MÉTALLOSCOPE QUANTIQUE, 
organe du savoir. 
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La science affective découverte par des médecins généralistes (1981–1985) est la seule science qui est 
devenue discipline universitaire 20 ans seulement après sa création (2005). 
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Les nouvelles expressions créées par Bernard VIAL 
1980-81   Phytothérapie médicale 

 

1982 médecine affective (qualifiée de tautologie par l’Académie de médecine qui 
a confondu médecine des AFFECTS et médecine des affections).  

 

1983 science affective (qui deviendra discipline universitaire en Suisse, à Genève 
et dans toutes les facultés de médecine helvètes). Plus de 20 ans d’avance pour 
une science, c’est un record ! 
 

1990 botanique médicale (le terme existait déjà en 1861 dans un livre du 
Montpelliérain Alfred Moquin-Tandon, je l’ai découvert en demandant une 
préface au Professeur de Botanique de la Faculté de Pharmacie de Montpellier). 

 

1994 le protéion, organe de l’affectif, dans les 500 protéines plasmatiques 
(première publication dans la revue « Profils » du Docteur Savy, député de Paris 
et membre du conseil national de l’Ordre des Médecins). 

 

2000 physiologie de l’information. Le sang ne circule pas, c’est l’information 
qui circule. Écrit pour les médecins qui se lançaient dans l’informatique et pour 
les journalistes qui avaient l’habitude de placer toute l’info dans le cerveau. Or le 
cerveau n’est qu’un écran à pixels, un écran de conscience.  

 

Remplacement de 11 systèmes par 12 organes 
Systèmes : neurosensoriel, vasculaire, endocrinien, digestif, cardio-pulmonaire, 
urinaire, osseux, musculaire, immunitaire, cutané, génital. 
Organes : inconscient, conscience, mémoire, volonté, jugement, désir, calcul, 
pardon, gestion des horreurs, prise de risque, prise de liberté, sexualité -
reproduction. 

organe de l’inconscient : le protéion, limité anatomiquement par les 
parois de 150 000 km de vaisseaux contenant 500 protéines organisées pour 
réception de l’information, expertise, mémorisation, adaptation et création. 

Organe de la conscience : le cerveau, écran à pixels (les neurones 
pyramidaux sur lesquels se réfléchissent (réflexion) les protéines du plasma). Le 
cerveau est un serveur qui affiche une partie des images inconscientes. 

Organe de la volonté : l’oxygène, le fer, l’hémoglobine, les 
globules rouges. La volonté : le mouvement, la parole et la réflexion. 

Organe du jugement : la digestion quantique, toutes les étapes de la 
digestion du « stade oral » au « stade anal », pour l’enfant et pour l’adulte 
l’apprentissage quotidien à partir des aliments. 

Organe du désir : le « désirome, ou désirion », myriade de micro 
carbones (CO2, acides, alcools, arômes) et des moyen-carbones (hormones) 
présents et mobiles dans le plasma. 

Organe du calcul : reins, uretères, vessie… Cac 40 et baignoire de la 
bourse pour régler les liquides et les liquidités. 

Organe de la mémoire et du plan de vie (Médecine chinoise) : le foie 
synthétise l’albumine, « l’album souvenir » (65 % des protéines plasmatiques et 
538 acides aminés pour encoder les souvenirs. 

Organe du pardon : les organes lymphatiques (ganglions, rate, 
thymus et les cellules lymphatiques du sang : les globules blancs, pour blanchir 
les fautes). 

Organe de la prise de risque : l’os et la moelle osseuse 

 

Organe de la prise de liberté : les muscles 

 

2016-17 Organe du savoir : le métalloscope quantique 
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1 - Est-il autre chose qui mérite avec plus d’urgence d’être connu et nommé ? 
2 - Il y a plus de matière dans ce mot que dans tout autre mot. 
3 - Une création verbale qui surgit de la SCIENCE AFFECTIVE. 
4 - Un affleurement de l’inconscient le plus secret (la MÉDECINE AFFECTIVE va au-delà du conscient) 

déclenche une fascinante entreprise verbale qui devient réaliste et initiatique. L’informatique fait 
entrer le « grand affectif » en pleine réalité. Avec la connivence de l’AFFECTIF, la liberté du langage 
est du côté de la création. 

Le MÉTALLOSCOPE QUANTIQUE est donc une nouvelle expression déduite de 43 ans d’expérience 
clinique en médecine générale au contact des malades, complétée de profils protéiques informatisés du 
plasma. La puissance des métaux dans l’organisme est de régler le destin de l’info et de tous les 
évènements qui en découlent. 
Pour les scientifiques, la propriété essentielle des métaux est leur capacité à avoir plusieurs états 
différents dans la matière vivante. Un organe carboné et protéique,  (le PROTÉION), est capable 
d’inscrire toutes les infos extérieures, de les expertiser et de conférer ainsi aux hommes des capacités 
d’adaptation et de création. 
 
Pourquoi l’appellation « MÉTALLOSCOPE QUANTIQUE», organe du savoir ? 
Le grec SKOPOS, examiner, observer, complète MÉTALLAN, s’informer de, interroger, enquêter (Le 
Robert). 
Le QUANTIQUE correspond à des grandes quantités d’information, certaines sûres et scientifiques, 
d’autres plus floues ou encore en cours de recherche ; ces 2 types d’INFO, parfois opposées, sont 
présentées ensemble sur des écrans (à plasma, à cristaux liquides, à pixels) avec une IMAGE utile, fiable, 
reproductible. 
Le choix du mot ORGANE correspond avant tout au refus du SYSTÈME, des systèmes, et trouve un écho 
dans l’ambiance médiatique, journalistique qui multiplie les ORGANES de PRESSE et l’audiovisuel. Cet 
organe a des limites anatomiques, la paroi des vaisseaux sur 150 000 km de longueur et une structure 
dynamique interne de 500 protéines corrélées entre elles. 

 

    
 

Docteur Bernard VIAL 
Médecin généraliste 

    Association PMSA  5 rue du Travail  07400 Le Teil                
 bernard.vial.pmsa@gmail.com 
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